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f  hScience ou de VJM dont «
«■» saÆ ag sg s

n o S T v i r s  ^ , dr t e S i i ^ r L ™  r , d n e cdui * *
habi lesJ & d ' A « ^
liers quon avoir à confier à leur travail. Nous » o n f d i l W b u f Pf rt,CU'  
lie qu, lu, convenoit, quelques-uns même étoiem ên poflëffinn ¿ T " ,  ^
vant que nous nous chargeaffions de cet O u v ra i T ? p  i i de, la Ieur’ a'  
noms, & nous ne craignfns point qu’il nous les reprocheJbbc verra bientôt leurs 
été occupé que de ce au’il entpnnoît <» ¿t-a p , •>-A.inii, chacun n ayant
qu’en ont écrit les Anciens & lesModernes l  H’ri <C )Uger ? inement de ce 

qu’il* n t  peut y T ^ o Æ f Æ r r d ' 6

fa“ erfea?on de6 l'O utm e ’̂ ”  '  ^  i l V b e a ^ c o ™ 'a ^ é l
dcPglo?re fi te’ ¿ E  e1Uat?sfab0UV r rer01,St0ï j0U,'s nous être « q ™  • » *  
un Dictionnaire d f h  Partie don ' ^ X T  j“ °H  ch/ cun dc nos Collègues a fait 
Diftionnaires enfemble^ ‘ d 11 Charge, & nous avons réuni tous ces

dr^alphabétique & I^nous f  pam nîus^nmm Pj°U1a fui.vre dans cet Ouvrage l’or- 
qui délirant de s’initruire furAa flo-nifk P m°Î,e ^  plus facile pour nos leéteurs , 
ment dans un D i C m d r e ¿ b C  l d7  m°f ’ le trüUveront ailé- 
traité toutes les Sciences féparément^ en autre- Sl. nous eulfions
ticulier, non feulement le nfétpndn la f  1/ ai^ ntjde chacune un Dictionnaire par- 
eu lieu dans ce noTveî ^ n g e m e n t ' £ nfuCĈ  alphabétique aufoit 
à des inconvéniens coniîdérables par le mnH n ï  mej hode auroit été lujette 
férentes Sciences, & qu*il auroTt LTlu r é S r  2  ? bre ?e- mots ^m m uns à dif- 
D ’un autre côté, fi noiï e u Z m Ï Ï w  K ' P ufl? "  fo,s ou Placer au hafard.
un dtfcours fuivi, conforme à l’ordre des i d é ê l^ & T m l  fépf r.én’ent & da" s 
forme de cet Ouvrage eût été enrnre CS’ jnon d celui des mots, la
bre de nos leéteurs fui n’v  au i^én îrim  f™nC2mm° de P°«r le plus grand nom- 
pédique des Sciences* & des A m  v e.An- t ° UVe ^u,ave„c Peine» l’ordre encyclo- 
des mots, ou plutôt des objets D a/le fn n Jf1} ga| n-e ’ & l’ordre encyclopédique
touchent, y ^m o i^ in fin im S t^erd u ^^u ^o n tra ire ’^ e n  d T T T T  & fe plan que nous avons fuivi que de fatisfoi«* ^  p ’ o e” de Plus facile dans le É 
nous »vous détaillé c W t e f f J ^  f e <ïue 
que Science & de chaque Art un traité r  de faire de cha-
ae réunir feulement ces différens traitée P cuber dans la forme'ordinaire, &
bien plus d i f f i c K e m f l S t o p o u r  c t 1O u v ^ 'u n  1 M ° P édÎ  ’ “ f *  
fonnes, & la plûpart de nos Cnllpan^c o„7YvraSC un , &rand nombre de-per-
féparément leur Ouvrage, que de fe voir confond”18 d°Ute mieux airpé d»nner 
très De plus, en fuivant ce dernier plan, nous euiTions été ™mbre dau" 
prefque entièrement à l’ufage que noSs voulions S r e  de reAn° T - r
f e , entraînes tant par la réputation de ret n ,,! , !  d 1 Encyclopédie Angloi- 
t tu s , approuvé du Public & auauel nom ,9 .uYlage » Sue par l’ancien Trofpe- 
duftion entière de c e ^ ï n *  V  ’
Libraires qui avoient entrepris de la publier; nous 1 W T f l  
légués, qui ont mieux aimé fe charger de la revoir dp , dl tnbuee a nos Col- 
menter, que de s’engager fans avoir pour A ’ d corriger, de l’aug- 
ratoires. fl eit vrai qu’une grandê  ̂ parde L  ^  ^UCUn? matériaux prépl- 
mais du moins elle a fervi à leur faire e n t l .  Ces,matf nau^ leur a été inutile , 
on efpéroit d’eux; travail auquel plufieurs P US volontiets le travail qu’
voient prévû ce qu’il d e v o i ? W r - S S’ÜS a‘
uns de ces Savans, en poiîeffion de leur Partie W  2 m? 3 Cote » qurelSnes- 
Editeurs, l’avoient déjà fort avancée e n £ J ?  ®  avant que nous fufîîons
bétique; il nous eût par conféquent été i Z o f f î h l T 1̂  pr°jet de r ° rdre alpha- 
meme nous aurions été moins diipofés à Pappm nvi6 Ye proie t> quand
moms notts avions lieu de cro it/qu 'on  °n“0 d“

mode-


